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      Une reine trahie. Une fuite dans la nuit. Un amour perdu dans l’ombre du pouvoir.

      Écosse, 1566. Emprisonnée dans son propre palais, bouleversée par le meurtre brutal de son plus fidèle serviteur, Marie Stuart vit son heure la plus périlleuse. Cernée par des seigneurs rebelles — et un mari dont la duplicité est comme une blessure qui ne cicatrise pas —, son seul espoir réside dans une fuite désespérée vers la nuit.

      Accompagnée de sa fidèle demoiselle d’honneur Margaret Carwood, d’un jeune page méfiant et d’un homme en qui elle n’a plus foi, Marie s’échappe du palais de Holyrood sous le couvert des ténèbres. Mais la fuite n’est que le début. Alors que les tensions politiques s’intensifient et que les liens d’autrefois se brisent, Marie doit affronter des vérités douloureuses et des trahisons déchirantes aux conséquences durables.

      Préquelle de la série Les cœurs des dames de Marie Stuart, cette nouvelle captivante lève le voile sur les choix, les fractures et les fidélités rompues qui ont façonné une reine — et les femmes qui l’ont soutenue.
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          LUNDI 11 MARS 1566

        

      

    

    
      La lumière grise de la lune filtrait à travers une minuscule fenêtre située en hauteur dans les épais murs de pierre du Palais de Holyrood à Édimbourg, éclairant à peine les marches de pierre grise qui descendaient, toujours plus bas, dans une obscurité d'encre.

      Le souffle court, Margaret Carwood cligna fortement des yeux, s'efforçant de percer les ombres poussiéreuses qui s'étendaient en contrebas. Si seulement nous pouvions allumer une lanterne. Mais elles n'osaient pas, de peur d'alerter leurs geôliers que la reine et sa suite étaient en train de s'échapper.

      Devant Margaret, sa maîtresse, Mary Stuart, Reine d'Écosse, marchait sur la pointe des pieds derrière son époux, Henry Stewart, Lord Darnley.

      Tandis qu'ils disparaissaient dans l'obscurité, la faible lueur de l'épée dégainée de Darnley s'éteignit, et l'éclat discret des perles ornant le bonnet de velours de Mary s'évanouit comme des étoiles disparaissant derrière un nuage.

      Rassemblant ses jupes d'une main, l'autre touchant la maçonnerie froide à sa droite, Margaret commença sa descente prudente dans l'escalier en colimaçon, tâtant du bout des orteils chaque marche inégale avant d'y poser son poids. Tomber ici serait suicidaire, car le bruit alerterait les conspirateurs, et elle, simple femme de chambre, serait un bouc émissaire facile.

      Les conspirateurs — ces mêmes hommes malfaisants qui avaient tué David Riccio, le secrétaire italien bien-aimé de Mary, et avaient failli tuer le bébé dans son ventre — n'oseraient pas tuer la reine. Non, ils la garderaient en vie, dans l'espoir d'un pardon, même forcé à la pointe d'une épée. Et ils ne tueraient pas le roi, car ce Judas les avait aidés dans leur complot diabolique.

      Mais Margaret n'était rien pour eux, alors si l'évasion était découverte, ils déverseraient sûrement leur colère sur elle.

      Margaret jeta un coup d'œil derrière elle, croisant le regard d'Anthony Standen, le jeune page de Mary, qui était le quatrième et dernier membre de leur groupe. Ou peut-être sur lui, pensa-t-elle en se tournant à nouveau vers l'avant. Son souffle se bloqua dans sa gorge. Ou sur nous deux.

      Réprimant sa peur, elle se força à se concentrer sur chaque pas, l'un après l'autre. En silence. Ça ne me sert à rien de m'inquiéter d'être capturée. Au lieu de cela, elle devait se concentrer sur l'aide à apporter à sa reine pour s'échapper du palais, afin qu'ils puissent chevaucher pour rejoindre les fidèles comtes de Bothwell et de Huntly, et assurer leur fuite.

      C'est heureux que tous ses nobles ne fassent pas partie de la cabale qui a tué Riccio. Sinon nous fuirions vers l'Espagne, pas vers Seton.

      Après ce qui n'avait dû être que quelques minutes, mais qui semblait une éternité dans l'obscurité humide et malodorante de l'escalier dérobé, Margaret atteignit le bas, sentant, plutôt que voyant, le roi et la reine devant elle. Tendant la main en arrière, elle attendit de sentir le tissu grossier de la cape rousse d'Anthony contre sa main, puis avança en tâtonnant et saisit le bras de la reine. — Nous sommes tous là, chuchota-t-elle à l'oreille de Mary, puis retint son souffle.

      Le rai de lumière, lorsque Darnley ouvrit la porte de l'escalier un instant plus tard, fut comme un rayon de soleil par une journée grise. Margaret eut envie de soupirer de soulagement.

      Mais avant de pouvoir atteindre les chevaux qui devaient les attendre à l'extérieur du cimetière de l'abbaye, ils devaient traverser le cimetière baigné de lune sans être repérés par les gardes du palais qui patrouillaient sur les créneaux, loin au-dessus.

      Ce serait déjà une prouesse difficile pour Margaret seule. Mais en cet instant, c'était une tâche encore plus redoutable, accompagnée comme elle l'était d'une reine enceinte, d'un page timide et d'un roi à la loyauté douteuse.

      Margaret serra la mâchoire et fixa l'arrière de la tête de Darnley. Pourrait-il, même maintenant, trahir notre fuite ? C'était peut-être séditieux de sa part de le penser, mais le roi était égoïste jusqu'à la moelle, et un tel serpent qu'il n'hésiterait pas à les abandonner s'il pensait que cela servirait mieux ses ambitions.

      Selon Margaret, le roi était la définition même d'un réprouvé. Mais elle ne pouvait partager ses inquiétudes avec la reine, car Mary aimait encore son mari.

      Elle grimaça. Nous ne sommes pas encore hors de danger.
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        * * *

      

      Scrutant par-dessus l'épaule de Darnley la scène lugubre qui s'étendait devant eux, Mary murmura une prière silencieuse. Protégez-nous de ceux qui voudraient nous faire du mal. Elle posa sa main sur son ventre gonflé. Et gardez le bébé en sécurité.

      Ces dernières semaines, elle avait ressenti une grande joie à le sentir — car elle était sûre que c'était un garçon qu'elle portait — donner des coups de pied et s'agiter dans son ventre. C'est un combattant. Un combattant chanceux.

      Quand Morton, Lindsay et les autres avaient fait irruption dans son souper quelques nuits plus tôt, avaient tenu un poignard contre son ventre et accusé le pauvre David d'être le père de l'enfant, Dieu avait d'une façon ou d'une autre protégé la mère et sauvé le bébé, même alors que ces scélérats traînaient le malheureux Riccio et le poignardaient à mort.

      Si la situation n'avait pas été si grave, Mary aurait ri à haute voix, car David était la personne qui avait le moins de chances de mettre une femme enceinte. Si elle avait porté des braies, peut-être, mais non, ce bébé était entièrement l'œuvre de son mari.

      Pourtant, Darnley semblait déterminé à nier le rôle qu'il avait joué dans la conception du futur roi d'Écosse. Mary fronça les sourcils. Peut-être parce qu'il souhaite être roi lui-même. Elle entoura son ventre de son autre bras de manière protectrice, la réalisation la frappant comme un coup de massue. Il est jaloux de l'enfant. Une fois que le bébé sera né, ce sera mon héritier, et Darnley perdra toute chance de devenir roi si je venais à mourir.

      Cela expliquerait pourquoi il avait aidé les conspirateurs, mais pas pourquoi il avait changé de camp et aidait maintenant Mary à s'échapper. À moins que...

      Plissant les yeux, Mary fixa le dos de son mari. Peut-être Darnley avait-il finalement compris que les conspirateurs n'avaient nullement l'intention de le mettre sur le trône, et avait décidé de se rallier à nouveau à sa femme, dans l'espoir qu'elle cède et lui accorde la couronne matrimoniale, ce qui ferait de lui le roi en cas de décès de la reine.
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